
APPEL DE OUAGADOUGOU DE LA DIASPORA 
AFRICAINE 

Nous, membres de la diaspora africaine, invités pour la première fois à Ouagadougou, Burkina 
Faso, le 11 février2011, par l’Association pour le Développement de l’Éducation en Afrique 
(ADEA),  

Considérant que, selon l’Union Africaine, la diaspora africaine désigne toutes les personnes 
d’origine africaine vivant hors de leur pays d’origine, quelles que soient leur citoyenneté et leur 
nationalité, 

Conscients que la plupart de ces personnes sont désireuses de contribuer au développement de 
l’Afrique et à la construction de l’Union Africaine, 

Reconnaissant la volonté de la diaspora africaine historique de contribuer aux efforts de 
développement du continent, que ce soit au niveau des organisations nationales, 
internationales, gouvernementales et non-gouvernementales, 

Considérant que les membres de la diaspora africaine, récente ou historique, sont 
régulièrement invités à contribuer à des initiatives tels que des projets de formation et de 
recherche initiés par eux-mêmes, par leurs pays et/ou par des organisations régionales et 
internationales, 

Considérant la disponibilité des membres de la diaspora africaine à accompagner l’Afrique dans 
ses objectifs de relever les défis de son développement par la constitution d’associations 
d’experts nationaux à l’étranger, la mise à disposition de leurs compétences et de leurs 
expertises intellectuelles et professionnelles, ainsi que par leur capacité à participer à la 
mobilisation des fonds, 

Considérant l’importance et le poids de la contribution de la diaspora africaine tel que comparé 
à l’aide bilatérale ou multilatérale internationale, 

Ayant  pris conscience des nombreux enjeux technologiques et ceux en ressources humaines et 
financières du développement de l’Afrique et plus particulièrement ceux en matière 
d’éducation, de recherche, de formation et de transfert de compétences, 

Invitons l’ADEA, à poursuivre ses efforts pour  l’inclusion de la diaspora africaine au processus 
du développement durable et particulièrement celui de l’éducation et de la recherche en 
Afrique en créant un groupe de travail sur la Diaspora et en assurant un suivi de la Triennale 
2012, 

Remercions le Président Blaise Compaoré, Président de la République du Faso,  Président du 
Conseil des ministres, pour son accueil ainsi que pour sa volonté manifeste de voir à la mise en 
place d’un mécanisme de suivi des recommandations de cette Triennale, 



Remercions les autres présidents et ministres d’éducation pour leur présence à la conférence et 
souhaitons que cette initiative se poursuive et qu’un rapport d’activités des gouvernements sur 
la Diaspora soit présenté à la prochaine Triennale. 

Remercions l’ADEA pour l’intégration et la valorisation de la contribution de la Diaspora 
Africaine au cours de cette Triennale.  

Réaffirmons notre disponibilité à contribuer à la réalisation de la mission de l’ADEA. 

 

Fait à Ouagadougou le 17 février 2012 

 

 


